Marie, modèle d’espérance

Marie a été l’aboutissement et le sommet de la longue attente du Messie promis. Elle a porté l’espérance du Peuple de Dieu.

À l’Annonciation, elle a accepté au nom de toute l’humanité que le Verbe divin devienne un être humain et elle l’a accueilli en elle-même. Elle n’a probablement pas vu à ce moment toute la portée de son acceptation. Mais son acceptation a été libre et éclairée dans la dialogue qu’elle a eu avec l’ange.

Aux Noces de Cana, elle a demandé en notre nom au Seigneur de commencer son ministère de Messie Sauveur. Son ordre aux serviteurs « Faites tout ce qu’il vous dira » (Jean 2,5), vu dans l’ensemble des perspectives de l’histoire du salut, concerne plus que le remplissage des urnes. Il se situe dans la logique des paroles du Père à la Transfiguration « Écoutez-le »  (Matthieu 17,5). Ces perspectives se continuent dans la mission que Jésus a donnée aux Apôtres à son Ascension : « Enseignez toutes les nations, …leur apprenant à pratiquer tout ce que je vous ai commandé » (Matthieu 28,19).

Le Samedi saint, jour du silence de Dieu, elle a porté à elle seule la foi en la Résurrection annoncée par son Fils. Tous les autres disciples étaient déçus, découragés. Même les saintes femmes préparaient des aromates pour embaumer le corps de Jésus. Marie Madeleine, au matin de Pâques, cherchait ce corps. Les Apôtres n’avaient pas compris les paroles de Jésus quant il leur avait annoncé sa mort et sa résurrection. Àl’ annonce que leur en a faite les saintes femmes, ils se sont montrés incrédules.

Au Samedi saint, Marie a porté toute l’espérance de l’humanité en la Résurrection de son Fils., Aussi on peut penser qu’elle fut la première à qui Jésus est apparu. Même si les Évangiles ne le mentionnent pas. Telle est l’opinion de saint Ignace de Loyola.

Ce rôle d’accueil de Dieu, d’espérance en ses promesses, Marie le joue toujours dans l’Église, pour l’ensemble du Peuple de Dieu et pour chacun de nous. Elle peut jouer un rôle important dans l’accueil du Concile Vatican II, qui est un don de l’Esprit. Lorsque nous faisons l’expérience de l’absence de Dieu, dans des situations de l’Église ou dans notre propre vie. Marie nous aide à garder l’espérance.

